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SÉCHERESSE ET IMPACT SUR LES FORÊTS
La sécheresse de l’été 2026 a provoqué
un stress supplémentaire sur les massifs 
boisés. De nombreux feuillus ont affi ché 
des couleurs automnales dès la fi n juillet. 
Certains de ces arbres pourront refaire
des feuilles lorsque les conditions se seront 
améliorées, mais d’autres sont voués
à disparaître.
Pour les résineux, les effets se manifesteront 
plus tard, avec une sensibilité accrue aux 
ravageurs tels que les bostryches. L’équipe 
forestière intervient pour accompagner
la forêt face à cette évolution rapide
des conditions climatiques, en favorisant
des espèces résistantes à la chaleur et à
la sécheresse lors des travaux de soin. Dans
le futur, l’image de nos forêts va évoluer vers 
des peuplements davantage dominés par
les feuillus de plus en plus haut en altitude.

Service des forêts

REMPLACEMENT DES PLATANES
DE LA PLAGE DE SAINT-AUBIN-SAUGES 
Certains platanes bordant les enrochements 
de la plage à Saint-Aubin-Sauges présentent 
des signes d’épuisement. La taille hivernale 
effectuée après leur plantation, mais 
également des incivilités subies, les ont 
fragilisés. Certaines branches sont 
dévitalisées et ont déjà dû être éliminées. 
D’autres parties sont également colonisées 
par des champignons.
Durant la période de repos de la végétation, 
les services communaux procéderont au 
remplacement des arbres les plus affaiblis. 
De nouvelles essences indigènes seront 
plantées afi n d’offrir un maximum d’ombre 
aux usager·ère·s de la plage, tout en limitant 
les besoins d’entretien annuel.
En effet, chaque taille représente un stress 
important pour les arbres et doit rester 
limitée autant que possible.

Service des forêts

À VOS AGENDA
Les habitant·e·s de 
Bevaix sont invité·e·s
à l’assemblée villa-
geoise de Bevaix, mardi 
22 septembre à 20 h à la salle Polymatou.
Présentation des activités et discussion
des propositions de chacun, chacune, verre 
de l’amitié.
www.avgrandeberoche.ch

Nouveau souffl e pour l’orgue du temple de Bevaix
Instrument emblématique du temple de Bevaix, l’orgue accompagne depuis 
plus de trente ans les offi ces religieux, les mariages, les cérémonies, mais 
aussi plusieurs concerts qui rythment la vie culturelle de notre commune. 

Après trente-deux années de bons 
et loyaux services, il était temps 
pour lui de bénéfi cier d’un « rele-

vage », une opération indispensable à sa 
conservation.
Un relevage consiste en une révision géné-
rale : l’orgue est entièrement démonté, 
chaque tuyau est nettoyé, les mécanismes 

sont contrôlés, les pièces usées remplacées 
et l’ensemble est soigneusement réglé 
avant un nouvel accordage complet. Un 
travail minutieux qui demande plusieurs 
semaines et le savoir-faire d’un facteur 
d’orgues spécialisé.
Comme tout instrument de précision, un 
orgue vieillit. La poussière, les variations 
naturelles d’humidité et l’usure des maté-
riaux fi nissent par aff ecter sa mécanique, 
son étanchéité et la qualité de son accord. 
Sans cette intervention périodique, des 
dégradations plus importantes pourraient 
apparaître et entraîner, à terme, des répa-
rations bien plus coûteuses.
Construit en 1994, l’orgue du temple de 
Bevaix représente un patrimoine musical 
précieux pour La Grande Béroche. Son 
relevage permettra de retrouver toutes ses 
qualités sonores d’origine et de garantir 
son bon fonctionnement pour de nom-
breuses années. Correctement entretenu, il 
peut accompagner plusieurs générations.
Les travaux ont duré environ quatre 
semaines et ont été réalisés cet été par la 
manufacture qui a construit l’instrument. 
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révision

L’orgue du temple de Bevaix, tuyaux démontés, 
durant son nettoyage cet été.

Appel à projets culturels   
Vous avez une idée, un projet artistique 
ou culturel qui vous tient à cœur ?
C’est le moment de lui donner vie !

La Commune de La Grande Béroche lance son 
appel à projets culturels 2026, doté d’une enve-
loppe de CHF 10’000.-, pour soutenir la création, 

faire émerger les talents et encourager de nouvelles ini-
tiatives culturelles sur le territoire communal.
Arts visuels, musique, littérature, spectacle vivant, 
arts numériques, arts urbains, projets pluridiscipli-
naires… toutes les disciplines sont les bienvenues !
Vous êtes artiste, amateur·rice, émergent·e, associa-
tion, collectif ou porteur·euse d’un projet ? Si votre idée est nouvelle, réalisable et bénéfi -
cie directement à la commune ou à ses habitant·e·s, n’hésitez pas à tenter votre chance. 
Le délai pour déposer votre candidature est fi xé au 30 septembre 2026.
Retrouvez le règlement, les critères de sélection et le formulaire de candidature sur 
lagrandeberoche.ch.

Cristel Martins, service des sports et de la culture

expérience



A Gorgier, les travaux sont arrivés à leur terme
Après plusieurs mois d’interruption, les travaux d’infrastructures souterraines 
et de réaménagement routier dans le secteur Roncinier – Combamare – Vieille-Route à Gorgier 
sont arrivés à leur terme durant l’été. 

chantiers

La dernière étape du chantier a notam-
ment porté sur la réalisation du bou-
clage du réseau de chauffage à dis-

tance, les aménagements de surface et la 
remise en état des espaces routiers. Cette 
nouvelle configuration permet d’améliorer 
la sécurité et le confort des déplacements à 
pied grâce à la création de cheminements 
piétons sécurisés.
Ces travaux achèvent la transformation du 
secteur améliorant durablement les 
infrastructures ainsi que les conditions de 
circulation pour l’ensemble des usager·ère·s.

Réaménagement du carrefour
Le carrefour Foulaz – Payaz a également fait 
l’objet d’importantes transformations, dans 
la continuité de la partie Nord de la rue de la 
Foulaz et des réaménagements réalisés dans 
le centre de Gorgier. Les travaux, débutés à 
la fin de l’année dernière, se sont déroulés 
en parallèle de ceux du secteur Ronci-
nier – Combamare – Vieille-Route. 
Les deux secteurs sont désormais reliés par 
le chemin de Roncinier qui est aménagé 
pour favoriser et sécuriser les déplacements 
des piéton·ne·s. Quelques interventions 
restent encore à réaliser dans ces zones, 
notamment la mise en place de la signalisa-
tion et le marquage au sol.

Et à Bevaix…
Les travaux d’infrastructures souterraines 
et de réaménagement de surface entrepris en 
début d’année à la rue de la Gare à Bevaix 
vont s’achever avant l’automne. Ils consti-
tuent la première étape des travaux en sur-
face du centre du village. Avec la construc-
tion de la salle de gymnastique et la nouvelle 
organisation routière, le village de Bevaix 
fera, lui aussi, peu à peu peau neuve ! 

Sophie Ott, Service technique

Le réaménagement du carrefour Foulaz – Payaz 
est terminé, la signalisation et le marquage au sol 
doivent encore être réalisés. 

Mise en place d’un caisson en bois 

Située à proximité du Château de Vau-
marcus, la conduite d’évacuation des 
eaux pluviales s’était rompue durant 

les intempéries de 2024. Cette rupture a pro-
voqué un important écoulement d’eau qui a 
entraîné une forte érosion d’un talus au Val-
lon de La Vaux et la formation d’un ravine-
ment dans la pente.
Afin de rétablir la sécurité du site et du sen-
tier en aval, il a été nécessaire de remplacer 
les conduites endommagées et de stabiliser 
durablement le talus. La technique de génie 
biologique du caisson en bois rond enterré 
(voir photo) a été choisie pour cet endroit.

Les travaux ont débuté par la sécurisation de 
la zone. La végétation gênante ainsi que les 
arbres instables ont été abattus et évacués. 
Un caisson en bois rond de sapin, issu à 100% 
des forêts de la commune, a ensuite été 
construit. Cet ouvrage est pensé et conçu 
pour protéger la nouvelle canalisation, stabi-
liser le talus sans apport de matériaux tels 
que du béton ou remblais d’excavation. Les 
travaux ont été exécutés par le service fores-
tier communal en collaboration avec un pres-
tataire. Le caisson terminé, un remblayage a 
été effectué par couches de terre successives. 
Une natte en fibres de coco a ensuite été ins-

tallée sur la surface du remblai afin de limiter 
son érosion. Enfin, des arbres indigènes et 
adaptés à l’endroit ont été plantés. Ils renfor-
ceront la stabilité du talus grâce à leur sys-
tème racinaire qui se développera au fur et à 
mesure que le caisson se dégradera naturelle-
ment avec le temps.

Service des forêts

travaux

Les travaux à la rue de la Gare à Bevaix vont 
s’achever avant l’automne.

Un caisson en bois issu des forêts de la commune.
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TRAVAUX AU COLLÈGE DE MONTALCHEZ 
Les travaux de réfection du collège
de Montalchez avancent à bon rythme.
Les façades ont retrouvé leur jeunesse
et la couverture du toit ainsi que celle
du clocheton sont désormais terminées.
La réfection de ce dernier a toutefois 
réservé une petite surprise : l’état d’usure
de la mécanique des horloges s’est révélé 
plus important que prévu. Les aiguilles ont 
dû être confi ées à une entreprise spécialisée 
pour une remise en état.
Cette intervention imprévue nécessite
de maintenir encore quelque temps les 
échafaudages sur la façade Ouest et autour 
du clocheton. Les autres infrastructures ont 
pu être démontées, libérant la cour pour
la rentrée scolaire. Les échafaudages 
disparaîtront après l’installation des horloges. 
La pose d’une toiture photovoltaïque sur 
l’annexe marquera la fi n des travaux.

Service des bâtiments

UN CONCERT POUR LES TOUT-PETITS  
Vous êtes parents, grands-parents, parrain 
ou marraine d’un jeune enfant, et vous 
aimeriez lui faire découvrir la musique
le temps d’un concert ? Vous craignez
de déranger si votre enfant bouge, danse
ou parle durant la représentation ? Alors,
les Concerts bébés sont faits pour vous !
D’une durée de trente minutes, ils offrent
un moment musical spécialement pensé pour 
les tout-petits, dans un cadre où chacun·e 
peut vivre le concert à son rythme. Venez 
avec votre tapis d’éveil, votre poussette,
ou tout autre équipement qui vous permettra 
d’être confortablement installé·e·s.
Les Concerts bébés feront halte à La Grande 
Béroche, dimanche 7 novembre à 15 h 30,
à l’aula du collège du Polymatou à Bevaix. 
L’accès est adapté aux poussettes et aux 
personnes à mobilité réduite. Les concerts 
sont rémunérés au chapeau. Informations et 
réservations : lesvariationsmusicales.com.

Agnès Schlüchter-Boillat,
service enfance et jeunesse

Plantes exotiques envahissantes :
un enjeu croissant pour notre commune
Les reconnaître pour mieux agir
Certaines plantes introduites volontaire-
ment ou accidentellement peuvent se déve-
lopper rapidement et devenir probléma-
tiques pour la nature, les infrastructures 
et parfois même la santé humaine. Ces 
espèces, appelées plantes exotiques enva-
hissantes, prennent progressivement la 
place de la fl ore locale et peuvent entraîner 
des coûts importants de gestion. 
Dans le canton de Neuchâtel, plusieurs 
espèces font l’objet d’une surveillance par-
ticulière et de recommandations de gestion 
afi n de limiter leur propagation.

Pourquoi ces espèces posent-elles problème ?
Les plantes exotiques envahissantes 
peuvent :
– réduire la biodiversité locale;
– concurrencer les espèces indigènes;
– dégrader certains milieux naturels;
– compliquer l’entretien des espaces 

publics;
– favoriser certaines allergies ou irrita-

tions;
– se propager rapidement via les déchets 

verts, la terre ou les graines.
Certaines espèces sont également concer-
nées par des restrictions ou obligations pré-
vues par l’Ordonnance fédérale sur la dis-
sémination dans l’environnement (ODE).

Une démarche communale progressive
La Commune de La Grande Béroche a 
engagé un travail d’inventaire et de suivi 
afi n de mieux connaître les espèces exo-
tiques envahissantes présentes sur son ter-
ritoire et de prioriser les interventions les 
plus nécessaires.

L’objectif est de mettre en place une ges-
tion progressive, réaliste et adaptée aux 
contraintes du terrain, tout en limitant les 
coûts futurs liés à leur propagation.

Comment chacun·e peut agir ?
Quelques gestes simples peuvent faire la 
diff érence :
– éviter de planter des espèces reconnues 

comme envahissantes;
– ne jamais déposer de plantes

ou de déchets verts dans la nature;
– nettoyer les outils, chaussures

ou machines après des travaux
de jardinage ou d’entretien;

– signaler les foyers importants observés 
sur le territoire communal;

– favoriser les espèces locales et adaptées 
à notre région.

Espèces observées récemment sur
le territoire communal et ses environs :
– renouée du Japon;
– buddléa de David;
– vergerette annuelle;
– solidages;
– ailante;
– sumac;
– laurier-cerise;
– bunias d’Orient.
Les photos de ces espèces sont à retrouver 
sur notre site internet :

Service technique

Informations offi cielles : Etat de Neuchâtel – Plantes 
exotiques envahissantes.
InfoFlora – Centre national de données
et d’informations sur la fl ore suisse.
Réalisation du support, inventaire et photos :
Victor Chapuis, Chapuis Etudes environnementales, 
victorchapuis2@gmail.com

att ention

La vergerette annuelle colonise facilement les 
friches, les bords de chemins et le milieu urbain.

Le sumac se reconnaît à ses grappes de fruits 
rouge foncé visibles en fi n d’été et en automne.



champagne

Un grand bravo à nos apprenti·e·s 
pour la réussite de leurs exa-
mens de fi n de formation 2026. 

Nous leur souhaitons plein succès pour 
leur avenir ! 
Nous félicitons également : Déborah 
Martin pour l’obtention de son CFC d’as-
sistante socio-éducative, obtenu en vali-
dant ses acquis d’expérience. Nous lui 
souhaitons beaucoup de plaisir dans la 
poursuite de ses activités ! 

Service des ressources humaines

De gauche à droite : Merhawi Mathios,
CFC d’agent d’exploitation, service voirie,

Laura Huguenin-Dezot, CFC d’employée
de commerce et Tiffany Kunzi,

CFC d’assistante socio-éducative.
Déborah Martin, CFC d’assistante socio-
éducative.

Félicitations à nos apprenti·e·s 

focus 
sur nos

déchets

Carrelage cassé, pot de fl eurs en terre cuite ou vieille 
vaisselle : tous ces objets ont un point commun. Ils sont 
principalement composés de matières minérales qui
ne brûlent pas et se décomposent très peu. On les appelle 
les déchets inertes.  

Dans la benne dédiée des déchetteries communales, en petites 
quantités, vous pouvez notamment déposer :
– la céramique, la porcelaine et la faïence; 
– les assiettes, tasses et autres éléments de vaisselle cassés; 
– les pots de fl eurs en terre cuite; 
– les briques, tuiles, gravats, béton et carrelage provenant

de petits travaux domestiques; 
– les vitres et miroirs, débarrassés de leur cadre. 
Attention : les verres à boire, plats en verre, vitres et miroirs ne 
doivent jamais être déposés dans la collecte du verre d’emballage. 
Leur composition et leur température de fusion di� èrent de celles 
des bouteilles et des bocaux et peuvent perturber leur recyclage.

En revanche, la benne des déchets inertes ne doit pas accueillir :
– le plâtre et les plaques de plâtre; 
– l’amiante ou tout matériau susceptible d’en contenir; 
– les matériaux d’isolation; 
– le bois, le plastique et les métaux; 
– les pots de peinture et autres produits chimiques; 
– les appareils électriques ou électroniques; 
– les déchets de chantier mélangés ou les grandes quantités issues 

de travaux de construction ou de démolition.
En cas de doute, il est important de s’adresser au personnel de la 
déchetterie. Les matériaux suspects, notamment ceux qui pour-
raient contenir de l’amiante, ne doivent être ni cassés, ni découpés, 
ni manipulés sans précaution.

Les déchets inertes : solides, mais pas anodins !

Que deviennent-ils ensuite ?
Après leur collecte, les déchets inertes sont transportés vers une 
installation spécialisée. Ils y sont triés afi n de retirer les éléments 
indésirables. Les matériaux valorisables peuvent ensuite être 
concassés et transformés en granulats recyclés, réutilisés notam-
ment dans certains travaux de construction ou de génie civil.
Les déchets inertes des ménages sont acceptés en petites quantités 
dans les déchetteries. Les volumes importants et les déchets prove-
nant d’un chantier doivent être évacués, aux frais de leur déten-
teur·trice, auprès d’une entreprise spécialisée.
Le bon réfl exe : avant de jeter, pensez aussi au réemploi. Des tuiles, 
des briques ou du carrelage encore en bon état peuvent parfois 
servir à quelqu’un d’autre !

Maxime Rognon, chef du dicastère
des travaux publics

Le personnel de la déchetterie se tient à votre disposition
pour toute question.
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BIKE TO WORK : UN CHALLENGE RELEVÉ !
La commune de La Grande Béroche
a renouvelé cette année sa participation 
au challenge Bike to Work.
Durant les mois de mai et juin, huit 
participant·e·s ont parcouru 2039 km
à vélo pour leurs trajets domicile – travail.
Une belle performance qui témoigne
de leur engagement en faveur de la mobilité 
durable, de leur santé et de l’environnement.
La Commune les félicite chaleureusement 
pour leur motivation et les remercie d’avoir 
contribué à réduire l’usage de la voiture.
Cette action s’inscrit dans la volonté
de La Grande Béroche d’encourager
l’activité physique. Tout au long de l’année, 
les collaborateur·trice·s sont également 
invité·e·s à participer à différentes
initiatives, telles que le BCN Tour, ChatGrimpe
ou encore le Duel intercommunal Suisse.
bouge.
Enfi n, à l’occasion de la Journée mondiale 
sans voiture, le 22 septembre, la Commune 
espère voir un maximum de collabora-
teur·trice·s se rendre au travail à pied, à vélo 
ou en transports publics.

Service des ressources humaines

LE PARC DU CLOSEL À BEVAIX
Depuis son ouverture au public juste avant 
les vacances estivales, le parc continue 
d’évoluer afi n d’offrir un cadre toujours
plus agréable à ses visiteur·euse·s.
Plusieurs aménagements ont été réalisés
au cours de l’été et des poubelles de tri sont 
désormais à la disposition des usager·ère·s 
aux deux entrées du parc.
Malheureusement, le grand tilleul situé
à l’Ouest du bâtiment du Closel a subi
un puissant coup de vent et a perdu presque 
un tiers de sa structure. Il s’en est trouvé 
déstabilisé et présente un risque potentiel 
pour les visiteur·euse·s et le bâtiment.
Les actions nécessaires seront réalisées 
pour assurer la sécurité sur la zone.
Enfi n, une réfl exion est menée concernant
la haie qui borde le parc au Sud. Devenue 
particulièrement dense au fi l des années, 
elle fera l’objet de travaux de revitalisation 
dès le printemps prochain. Certains 
éléments seront rabattus afi n de lui 
redonner une structure plus équilibrée
et de favoriser le développement
de sa biodiversité sur le long terme.

Service des bâtiments

sauvetage
Auguste, le passager surprise
Une rencontre inattendue sur le lac. Une leçon de bateau comme une autre… 
enfi n, c’est ce que nous pensions en quittant le port ce jour-là.

J’étais sur le lac avec mon élève 
pour une leçon de bateau-école. A 
environ 300 m de la rive de Bevaix, 

nous sommes passées à proximité de 
bouées de pêcheurs que nous avons l’habi-
tude de voir à cet endroit. Rien d’inhabi-
tuel jusque-là. Sauf que cette fois, quelque 
chose bougeait étrangement à côté de 
l’une des bouées.
En nous approchant, nous avons découvert 
un goéland en très mauvaise posture. Il 
avait avalé un énorme hameçon, dont une 
partie ressortait de sa gorge. Le fi l était 
encore accroché sous la bouée et, épuisé à 
force de se débattre, le pauvre oiseau était 
tout simplement en train de se noyer.

Un sauvetage improvisé
Petit changement de programme pour la 
leçon : demi-tour au port pour aller cher-
cher de quoi couper le fi l, puis retour 
auprès de notre malheureux naufragé.
Une fois libéré, le goéland était complète-
ment épuisé. Il lui a fallu un petit moment 
pour reprendre ses esprits et il a fi nale-
ment terminé la leçon de bateau bien au 
chaud dans mes bras. Un exercice pas vrai-
ment prévu dans le programme du permis 
bateau, mais mon élève aura au moins 
appris qu’en navigation, il faut parfois 
savoir s’adapter !
Restait à savoir quoi faire de notre nou-
veau passager. Après plusieurs appels entre 
vétérinaire et garde-faune, nous avons été 
orientées vers le centre de soins pour ani-
maux sauvages de MUZOO, à La Chaux-
de-Fonds.
De retour au port, direction La Chaux-de-
Fonds avec celui qui, après toutes ces aven-
tures, méritait bien un prénom : Auguste.

Quelques jours de repos avant la liberté
A MUZOO, Auguste a été accueilli par une 
équipe formidable. Le personnel soignant
a pu l’opérer et retirer l’hameçon. Les nou-
velles sont bonnes : il mange, récupère gen-
timent et reprend des forces.
Après quelques jours passés au centre de 
soins, Auguste s’est remis de cette mésa-
venture et a retrouvé toute son énergie.
Les soigneurs ont fi nalement donné leur 
feu vert et il a été relâché le 26 août sur les 
rives de Bevaix, là où cette drôle d’histoire 
avait commencé. Ce passager inattendu, 
qui aura marqué cette leçon de bateau un 
peu particulière… avec une élève à la barre 
et un goéland comme passager clandestin.

Sarah Perrenoud, monitrice
de bateau-école à Bevaix

Sarah Perrenoud en compagnie d’Auguste.

Trois mots à retenir pour une rentrée sereine

Observer, ralentir et s’arrêter, la 
campagne de prévention du TCS 
est de retour avec la rentrée sco-

laire. Lundi 17 août, après six semaines de 
vacances, les élèves ont repris les diff érents 
chemins les conduisant à leur école. Les 
patrouilleur·euse·s scolaires sont de retour 
aux abords des passages piétons devant le 
collège de Saint-Aubin-Sauges.

Dans les villages de Gorgier et de Bevaix, 
Helena et Rita ont également repris du ser-
vice afi n que les enfants puissent traverser 
la route en toute sécurité.
Piéton·ne·s, automobilistes, cyclistes, utili-
sateur·trice·s de trottinettes, etc. : soyez 
courtois·es !

Joëlle Rawyler, service de la sécurité publique

prévention


